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 Cette plaquette est un document interne au séminaire de Master 1 « Habitat et patrimoine » dispensé à Paris 1, issu du collation-

nement de travaux d’étudiants réalisés au 2e semestre de l’année universitaire 2010-11. Elle ne présente ni l’exhaustivité ni le caractè-

re fini qu’on attendrait d’une maquette promise à la publication. Somme ordonnée d’une quarantaine de contributions élaborées dans 

le cadre universitaire, elle constitue une sorte de carnet de bord destiné avant tout aux étudiants - un mémento un peu savant -  destiné 

à accompagner et attiser leur réflexion. On y trouvera au fil des pages un certain nombre de pistes prometteuses pour la découverte de 

de problématiques architecturales, territoriales et paysagères de toutes sortes. Les sujets et thèmes ont été choisis par les étudiants 

sans concertations entre eux et il n’y a presque aucune superposition. Trois chapitres se succèdent : on commence par l’échelle strati-

graphique et patrimoniale, toujours délicate à appréhender. Les opération de restauration et de reconversion qui s’attachent à des ob-

jets architecturaux spécifiques ont été classées dans l’ordre chronologique, et réparties eu deux chapitres distincts, selon qu’il s’agit 

d’opération menées à Paris, en province et à l’étranger.  

 Une prise de conscience historique ne saurait s’exprimer sans  un truchement quelconque. C’est l’ambition de cette plaquette 

que de témoigner de l’avancée méthodique de jeunes amateurs dans cet univers illimité de l’architecture et de l’histoire, par le biais 

ces contributions où il a été chaque fois tenté de combiner textes et illustrations en une synthèse à la fois attrayante, éclairante et 

transmissible. 

 

Juin 2011 

J-F Cabestan 
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II Restauration et conversion à Paris  



33  

 
F

a
u
t-il re

c
o
n
s
tru

ire
 le

 P
a
la

is
 d

e
s
 T

u
ile

rie
s
 ?

 

C. Feret 



34  

 
R

e
s
ta

u
ra

tio
n
s
 d

u
 M

u
s
é
e
  d

e
 l’O

ra
n
g
e
rie

 2
0

0
1

-2
0
0
6

 



35  

 

Céline Moret 

L
e
 C

a
rre

a
u

 d
u
 T

e
m

p
le

 



36  

 
L
e
 L

o
u
x
o
r fa

it s
o
n
 C

in
é
m

a
 ! 



37  

 
L
e
 L

o
u
x
o
r fa

it s
o
n
 C

in
é
m

a
 ! 



38  

 
L
e
  «

 P
la

n
 V

o
is

in
 »

 d
e

 le
 C

o
rb

u
s
ie

r e
n

 1
9
2
5

 



39  

 
L
e
  «

 P
la

n
 V

o
is

in
 »

 d
e

 le
 C

o
rb

u
s
ie

r e
n

 1
9
2
5

 



40  

 
L
e
  «

 P
la

n
 V

o
is

in
 »

 d
e

 le
 C

o
rb

u
s
ie

r e
n

 1
9
2
5

 

Antoine Leriche 



41  

 
L
a
  p

is
c
in

e
 M

o
lito

r 

Anne-Laure Duthoit 



42  

 
P

is
c
in

e
 d

u
 L

u
té

c
ia

 



43  

 
P

is
c
in

e
 d

u
 L

u
té

c
ia

 

S. Morel 



44  

 

Lucie Carel 

L
’é

c
o

le
 d

’a
rc

h
ite

c
tu

re
 d

e
  N

a
n
te

rre
  



45  

 
L
’E

c
o

le
 d

’a
rc

h
ite

c
tu

re
 d

e
 P

a
ris

-L
a

 D
é
fe

n
s
e

 



46  

 
L
’E

c
o

le
 d

’a
rc

h
ite

c
tu

re
 d

e
 P

a
ris

-L
a

 D
é
fe

n
s
e

 



47  

 
L
’E

c
o

le
 d

’a
rc

h
ite

c
tu

re
 d

e
 P

a
ris

-L
a

 D
é
fe

n
s
e

 

Juliette Sémichon et  
Louise Bégat  



48  

 
U

n
e
 m

a
is

o
n
 p

o
u
r la

 ra
d
io

p
h
o
n
ie

 



49  

 

Edouard Chapot 

U
n
e
 m

a
is

o
n
 p

o
u
r la

 ra
d
io

p
h
o
n
ie

 



50  

 

III Restauration et reconversion en province et à l’étranger 
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LA NATURE : DANGER OU RENOUVEAU ? 
 
Les racines envahissent les temples d’Angkor et détachent les pier-
res. Les temples sortent fortement abîmés  d’une telle épreuve, il 
faut agir afin de ne pas laisser la nature s’emparer de ce patrimoi-
ne. Toutefois, les racines s’imposent et il convient de garder une 
trace de cette nouvelle architecture indomptée. C’est pour cela que 
les archéologues ont pris le parti de laisser le Ta Prohm à la jungle.   

L’anastylose est une tech-
nique de reconstruction 
de monuments en ruine 
grâce à l’étude méthodi-
que de l’ajustement de 
différents éléments qui 
composent son architec-
ture. 
 
A Angkor, à l’initiative de 
l’École française d’’Extrê-
me Orient, les archéolo-
gues reconstituent les 
temples en réutilisant les 
pierres détachées afin de 
les rassembler à la maniè-
re d’un puzzle. Cette mé-
thode permet une restau-
ration tout à fait fidèle à 
l’état antérieur et ne dé-
nature pas le monument.  

Dans une région de denses forêts et de rizières s’élèvent les imposants temples de l’ancienne capitale de l’Empire khmer. 
Pendant près de six siècles, de 802 à 1432, les rois-dieux firent d’Angkor une somptueuse métropole dont les ruines s’é-
tendent sur 200km². Leurs sujets construisaient en bois les bâtiments destinés aux hommes -ceux-ci ont disparu- mais 
les temples en l’honneur des dieux ont été construits en pierre et en brique. Au XV e siècle, le site fut abandonné. En 
1860, un naturaliste découvrit ces ruines envahies par la nature, qui devinrent l’or rouge des pilleurs. Inscrit au patrimoi-
ne mondial de l’Humanité par l’Unesco, il est victime des atteintes de la nature. Mais deux idéologies se heurtent : faut il 
abandonner les temples à la nature afin de garder un témoignage de leur état au jour de leur découverte ou les restau-
rer de manière à préserver ce patrimoine le plus longtemps possible ? 

Ta Prohm Bayon 

 

Ta Promh 

Bayon en restauration 

L’ANASTYLOSE : MÉTHODE DE RESTAURATION 
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UNE MERVEILLEUSE TOUR EN BOIS DE 950 ANS EN CHINE  
1 PRESENTATION 

 

La tour de bois de Ying Xian est un temple bouddhiste dans la province du Shanxi. Il fut construit 
sous la dynastie des Liao (Après JC 1056 -1195).Elle est la plus haute tour en bois et le plus an-
cien bâtiment existent en Chine. Elle mesure 67,31 mètres de haut. Le bas de la tour a diamètre 
de 30,27 mètres de forme octogonale. Elle est le résultat de l’utilisation des techniques de cons-
truction traditionnelles, les dogongs (voir la photo) largement employés dans les supports de la 
structure. La relique de la dent sacrée de bouddha est déposée dans cette tour qui est infiniment  
respectée par toute la communauté bouddhiste à travers le monde. 
  

 

 
L’intérieur de la tour 

 
Sculptures de Bouddha au premier étage 
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2 ARCHITECTURE DE LA TOUR 
 

La tour a subi plusieurs fois de violents séismes, et pendant la guerre, elle fut touchée plus de 200 fois par des obus. Mais elle n’est jamais 

tombée. Même le tonnerre et la foudre ne l’ont jamais abimé! La tour de bois Ying Xian est un mélange de science, d’art et de la religion 

dans une combinaison parfaite. 
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Le château fort des ducs de Guise 
Un monument menacé 

 

    Elevé au Xème siècle sur un site d’occupation très ancienne, la forteresse des Ducs de Guise a eu es-

sentiellement un rôle militaire ; occupée par les troupes allemandes pendant la Première Guerre Mondiale, 

elle est ensuite abandonnée au vandalisme, les différents propriétaires l’ayant acquis depuis 1925 l’utilisant 

tour à tour comme carrière de pierres ou décharge publique. 

 

 

Un monument sauvé 
 
 
 

   Maurice Duton qui a créé en 1952, une as-

sociation d’éducation populaire, le Club du 

Vieux Manoir, y conçoit et anime le premier 

chantier de jeunes bénévoles. Au total 70 000 

bénévoles ont participé à la remise en état 

des murailles, des galeries souterraines et du 

donjon. Cette initiative et cette œuvre de longue haleine valent en 1963 à Maurice Duton le premier des prix 

Chefs d’œuvre en péril des mains d’André Malraux 

 

 
 

Une association créée 
 
      Depuis le dépôt des statuts du Club du Vieux Ma-

noir, Association de Loi 1901 en 1953, l’association n’a 

cessé de croître et a ainsi pu restaurer de nombreux 

monuments comme l’Abbaye du Moncel dans l’Oise, le 

Château de Montargy dans l’Indre, le Château de Phi-

lippe Le Bel au Moncel et bien d’autres. 

 

 
 

 

 Le donjon du château, seul 
vestige 

émergent de la décharge  
en 1953 

L’allée des carrosses, après le 
début des travaux en 1953 

Le donjon aujourd’hui, classé 
monument historique en 1925 

L’allée des carrosses aujourd-
’hui, menant vers les casema-

tes d’artillerie 

Les casemates d’artillerie aujourd’hui Les casemates d’artillerie avant restauration 
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